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Chers amis, 

A l'occasion des attentats du 13 novembre, Désir d'Haïti a reçu de nombreux mes-
sages de soutien des amis d'Haïti. Cela donne chaud au cœur et je voudrais remercier 

ici au nom de Désir d'Haïti tous ceux et celles qui ont pensé et prié pour nous dans ces mo-
ments d'effroi. La conférence sur le climat (COP 21) se tiendra à Paris malgré tout et nous for-

mons des vœux pour qu'elle réussisse à prendre les mesures destinées à sauver notre planète terre 
dont nous sommes tous solidaires. 

Solidarité est le mot qui convient pour définir les relations qui lient les haïtiens et FONHSUD à Désir d'Haïti. 
Courant 2015 nous avons soutenu, parmi d'autres, deux actions dans lesquelles nous plaçons nos espoirs : 

pérennisation des Mutuelles de Solidarité avec le financement des salaires des animateurs de FONHSUD et pro-
motion de l'art haïtien en France. L'ambition est de rencontrer des artistes haïtiens pour les faire connaître et ven-

dre leurs œuvres à des prix accessibles. L'art haïtien exubérant et créatif est porteur d'universalité signifiant comme 
le dit Albert Camus que « l'Homme est plus fort que sa condition » 

Désir d'Haïti vous souhaite un joyeux Noël. 

Gérard Aleton 

Cette année, pour le repas de la 
journée des associations à Brou-
sur-Chantereine, DÉSIR D’HAÏTI 
s'est associé avec l’association 
Saint Baudile Saint François qui 
œuvre pour la protection de l’égli-
se de Brou-sur-Chantereine. 

Toutes les associations locales sont 
venues partager ce repas haïtien. Ce 
fut un moment d’échange et de 
convivialité, que l’équipe est prête à 
renouveler. Un grand merci aux 
trois jeunes qui sont venus nous 
aider pour le service. 

A cette occasion, nous avons retrou-
vé Espard Gaspard (en premier plan sur la photo), que nous 
avions rencontré en 1997 en Haïti, il était alors responsable de 
groupement de paysans. Venu en France pour des raisons de 
santé, il nous a proposé d’être actif au sein de DÉSIR D’HAÏTI, 
ce dont nous nous réjouissons ! 

Par ailleurs, nous y avons rencontré Nadia, d’origine haïtienne, 
qui, spontanément a proposé ses services au sein de l’associa-
tion. 

Nous sommes ravis de la venue de ces deux personnes qui 
viennent renforcer l’équipe. 
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Echo sur ... 

Edito 

Repas pour la journée des associations à Brou-sur-Chantereine 

C’est toujours avec enthousiasme que Françoise Robin se 
charge du tri des cartouches d’imprimantes que nous récupé-
rons. Il ne faut pas avoir peur de se salir ! La société de recy-
clage nous reverse de l’ordre de 150 € annuellement. 

Bravo à l’équipe pour ce travail, qui allie la protection de l’en-
vironnement et la solidarité. 

Tri des cartouches 
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Durant la semaine du 3 au 7 novembre dernier, le Centre des 
Arts et Loisirs de Vaires-sur-Marne a vécu au rythme haïtien. 

DÉSIR D’HAÏTI a présenté une exposition d’art haïtien – ta-
bleaux et sculptures en métal - d’une grande richesse. Au 
printemps dernier, des membres de l’association sont allés à 
la rencontre des artistes à Port-au-Prince pour acheter leurs 
œuvres, ceci afin de les faire connaître au grand public et de 
récupérer des fonds pour appuyer les projets des paysans du 
sud d’Haïti. 

Les visiteurs ont été enchantés par le talent des artistes et la 
diversité des œuvres. Ils ont été nombreux à faire l’acquisi-
tion de tableaux et de sculptures. Les sculptures en métal, 
appelées « boss métal » sont réalisées à partir de bidons de 
récupération, aplatis, découpés puis sculptés au burin et au 
marteau. Ces boss métal réalisent des sculptures originales 
dont l’inspiration vient de la mémoire collective, des légendes 
locales, des diverses religions. C’est un vrai travail de création. 

Pour clôturer cette exposition, Mme Antoinette JEAN, experte 
en art haïtien, a présenté l’historique de cet art ainsi que de 

nombreux peintres et sculpteurs, pour la plus grande joie du 
public venu nombreux l’écouter. 

C’est un public très intéressé qui a découvert un autre visage 
d’Haïti à travers cette richesse culturelle. 

Christiane ESTEVES 

Exposition d’art haïtien à Vaires-sur-Marne 

Actualité 

Manifestations de protestation et 
accusations de fraude en faveur du 
poulain du président sortant  
Michel Martelly : un climat de cri-
se post-électorale s’est installé en 
Haïti après le scrutin du 25 octobre, 
qui s’était déroulé dans le calme.  
La participation est restée modeste, 
d’environ 26 %. Le candidat du pou-
voir, Jovenel Moïse (47 ans), est arrivé en tête avec 32,81 % 

des suffrages au premier tour de 
l’élection présidentielle selon les 
résultats préliminaires fournis par le 
conseil électoral. Le second tour, le 
27 décembre, l’opposera à Jude  
Célestin (53 ans), dauphin de l’ex-
président René Préval, crédité de 
25,27 % des voix.  

Journal le Monde, 9 novembre 2015 

Elections présidentielles 

La COP 21 est une histoire de riches. Les pays pauvres n'y ont 
aucun enjeu socio-économique immédiat. Ils ne servent que 
de prétexte à ce processus de financement et de sauvegarde 
du climat. Les vrais pollueurs craignent de prendre de sérieux 
engagements et rentrent dans le jeu de la diversion proposée 
par toutes sortes de lobbies afin d’épiloguer sur le climat. Il 
est certes vrai que le réchauffement climatique concerne l'hu-
manité entière, mais il y a aussi des catastrophes écologiques 
actuelles qui doivent justifier l'implication des haïtiens. En 
tant que pays insulaire, Haïti a tout intérêt à éviter de voir son 
territoire s’effriter au profit de l’océan atlantique et de la mer 
des caraïbes.  

En 2014, ce pays a été classé parmi les quatre pre-
miers Etats les plus touchés et vulnérables aux changements 
climatiques. Pourtant, quelle place a été accordée à Haïti 
dans la préparation de cet événement mondial de la COP 21 ? 
Quels sont les effets prévisibles de cette conférence mondiale 
sur l'économie haïtienne ? Des experts et diplomates haïtiens 
participeront, à leurs frais bien évidemment, à cette grand-

messe, mais auront-ils une voix qui portera très fort ?  

L'écologie haïtienne a besoin d'être consolidée dans tous les 
domaines qui touchent à l'environnement immédiat de l'hom-
me. C’est d’ailleurs ce type d’effort qui est envisagé dans la 
contribution haïtienne à cet événement de “dimension plané-
taire” à savoir : baisser de 5 % à 31 % des émissions de gaz à 
effet de serre d’ici à 2030.  

Au-delà de toutes les bonnes paroles et des engagements qui 
pourront être pris à Paris en décembre 2015, la communauté 
internationale doit comprendre qu’Haïti justifie des attentes 
financières de l’ordre de 25.387 milliards USD pour gérer au 
mieux sa politique de changements climatiques. Encore faut-il 
que cette manne financière, qui endettera davantage le pays, 
arrive aux vrais destinataires et soit uniquement utilisée pour 
des projets relatifs aux changements climatiques... et le cli-
mat sera sain en Haïti !  

 Rocil MATINGOU  

Avocat et Conseil en Droit de l’environnement  

Haïti et le blablabla de la COP21 
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Haïti en action 

Depuis le 8 septembre,  
8 000 régimes de bananes 
bio haïtiennes font route 
vers l’Allemagne. Haïti 
figure à nouveau sur la 
carte mondiale des expor-
tateurs de bananes. Dès 
2017, l’île devrait exporter 
450 conteneurs par semai-
ne. Une concurrence sé-
rieuse pour la banane mar-
tiniquaise. 

A Cap Haïtien, un cargo 
venu spécialement d’Alle-
magne a accosté dans ce port du nord de l’île. Cent tonnes de 
bananes ont embarqué après avoir subi un strict contrôle de 
qualité de la part d’experts allemands dépêchés sur place. 

Pierre Richard-Joseph, nouveau 
PDG d’Agritrans peut désormais se 
montrer optimiste. Le projet vient 
de relever son premier grand défi : 
pénétrer le marché européen. 

Agritrans reçoit du gouvernement 
haïtien un prêt du quart de l’inves-
tissement du projet. Le projet est 
également soutenu par la FEPA 
(Fédération des paysans agricoles 
de Pisance) qui regroupe huit asso-
ciations de paysans. Chaque mem-
bre d’association est actionnaire 
dans le projet. 

Maurice Nagou de Martinique Première,  

Publié le 13/09/2015 

Haïti expédie ses premiers conteneurs de bananes en Europe 

Sécheresse et insécurité alimentaire  

Selon le dernier bulletin de la Coordination Nationale de la 
Sécurité Alimentaire (CNSA), la production agricole pour la 
période de juillet à décembre 2015 sera en dessous de 50 % 
par rapport à une année normale, en raison des pertes consi-
dérables de récoltes causées par la sécheresse qui sévit en 
Haïti.  

La CNSA note que la saison pluvieuse qui s’étend générale-

ment de mars à novembre, a démarré avec plus de 40 jours 
de retard. Le mois de mai, généralement l’un des plus humi-
des, a connu des déficits pluviométriques de 300 mm dans 
des zones des départements du Sud et de la Grand-Anse, qui 
d'ordinaire, bénéficient de plus de 500 mm de pluies entre 
mai et juillet.  

HL / Haïti Libre 

Tourisme 

Haïti la « Perle des Antilles » donne des idées aux voyagistes 
français qui commencent à s’intéresser au pays. Les problè-
mes politiques qu’ils rencontrent à travers le monde limitent 
leurs destinations de voyage.  

TUI, qui souhaite "Faire revenir Haïti sur les écrans radars" et 
lui donner de la visibilité sur la scène touristique, a "une dé-
marche de soutien" et accompagne le Ministère du Tourisme 
Haïtien dans sa volonté d’ouvrir la destination au marché fran-
çais. En décembre dernier, le groupe a répondu à l’appel du 
Ministère du Tourisme Haïtien et de l’Office du tourisme 
d’Haïti en participant à un voyage d’étude qui a démontré les 
multiples attraits de la destination. Fabrice Bouillot, directeur 
de l’activité spécialiste à Lyon, qui a participé à ce voyage, 
souligne : "Haïti est une terre neuve qui propose un savant 
mélange de cultures ethniques diverses et de paysages épous-
touflants. L’art haïtien est aussi omniprésent à travers la pein-
ture, l’art, la musique et l’artisanat. Après TUI, c'est au tour 
de TRANSAT France de s'intéresser à la sœur siamoise de la 
République Dominicaine. Il propose depuis le  1er novembre 
un Club Lookéa à Haïti, sur la côte des Arcadins à 1 h 15 de 
Port-au-Prince.  

Le tourisme peut apporter un développement économique, 
cependant il ne faut pas tendre vers un tourisme de masse car 
on en connaît les méfaits pour la population locale.  

C’est pourquoi 
DÉSIR D’HAÏTI 
propose un tou-
risme alternatif 
qui profite aux 
voyageurs et à la 
population loca-
le. En 2016, deux 
voyages sont 
proposés du 7 au 
22  févr ier 
2016 et du 16 avril au 1er mai 2016 (il reste quatre place en 
février et deux en avril).  

Le groupe sera composé de 7 voyageurs maximum, il sera pris 
en charge dès l’aéroport de Port-au-Prince par des membres 
de notre partenaire Fonhsud, et sera accompagné par des 
guides locaux qui vous feront découvrir leurs richesses.  Prix 
du séjour de 15 jours : 900 € tout compris (hébergement, 
nourriture, déplacements, guides, chauffeurs…) + le billet d’a-
vion de l’ordre de 900 €.  

Si vous êtes intéressés et souhaitez le programme du voyage, 
contactez Christiane ESTEVES au 06 60 48 56 91. 



Désir d'Haïti 
Association d'utilité publique autorisée à recevoir des dons  

Chez Mme Christiane ESTEVES 

���� 57 rue Paul Algis, 77360 Vaires-sur-Marne, France 

���� desir.haiti@laposte.net  -  ���� 01 60 20 33 35  
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Agenda 

• Samedi 12 décembre 2015 à 19 h 30 : repas haïtien à Nancy à l'école Saint Léon (réservation auprès de Mme Boldinger  

au 03 83 22 76 41) ; 

• Jeudi 31 décembre 2015 : réveillon solidaire (45 €) à La Veuve (réservation auprès de Mme Robin au 06 86 33 32 84) ; 

• Samedi 6 février 2016 : Assemblée Générale à 18 h à l’annexe de la mairie, 13 bd Constant Melet à Vaires-sur-Marne. 

Directeur de la  
publication :  

Christiane ESTEVES -  
ISSN 2271-7463 - 
Trimestriel pour  
les adhérents et  

bienfaiteurs. 

Le Programme des Nations-Unies pour l’environnement (PNUE) 
a suggéré de transformer en opportunité la menace des algues 
sargasses sur les côtes d’Haïti, lors d’un atelier, début septem-
bre, autour de la problématique du littoral. « L’idée, c’est de 
voir comment des algues sargasses, qui constituent une mena-
ce, peuvent devenir une opportunité pour en tirer des plus-
values », Avec les sargasses, peuvent être conduites une pano-
plie d’actions, comme créer de la biomasse pour produire de 

l’énergie et des fertilisants pour l’exploitation agricole. Les fer-
tilisants ainsi générés peuvent aussi servir de nourriture dans la 
pisciculture, à condition d’enlever le sel pour ne pas saliniser 
les sols. De plus, elles pourraient servir de nutriments à la sta-
bilisation des fruits de mer, grâce à la possibilité d’abriter de 
nombreuses espèces de poissons.  

Les inquiétudes résideraient beaucoup plus dans les cas où 
elles s’étendent dans des propriétés économiques et des zones 
touristiques.  

En août 2015, le Ministère de la santé publique et de la popula-
tion a révélé l’apparition anormale d’algues sargasses sur plu-
sieurs côtes d’Haïti. Néanmoins, la prolifération massive de ces 
algues dans la région des Caraïbes et de l’Amérique latine cons-
titue une conséquence du déséquilibre climatique. Ces algues, 
riches en sulfure d’hydrogène, dégagent aussi une odeur nau-
séabonde, peuvent avoir des incidences négatives sur la santé 
humaine et causer des problèmes sanitaires dans une zone 
peuplée.  AlterPresse, 11 sept. 2015. 

Environnement : Transformer la menace des algues sargasses en opportunité  

"Je marche de jour comme de nuit dans Paris depuis si  

longtemps déjà que je me demande qui habite l'autre", écrit 

l'écrivain canadien d'origine haïtienne Dany Laferrière, dans 

un poème hommage à la capitale française, composé après 

les attentats du 13 novembre. 1983 fait référence à son pre-

mier séjour à Paris. 

Paris 1983   

Je marche  
de jour comme de nuit  
dans Paris  
depuis si longtemps déjà  
que je me demande  
qui habite l'autre  
toujours ému de savoir  
qu'un poète nommé Villon  
l'a fait avant moi  
qu'un libérateur comme Bolivar  
y a séjourné en dandy  
que mon jeune voisin Jean de la rue Masson  
a fêté son vingtième anniversaire jusqu'à l'aube  
dans un bistro situé en face  
d'une petite place faiblement éclairée.  

J'aime savoir qu'il existe une ville  
où les femmes aiment marcher de nuit  
sans s'inquiéter des ombres et aussi parce qu'on y  
trouve une station de métro avant la fatigue  
J'aime flâner dans une ville où les quartiers contrastés  
Fleurissent au bout de nos rêves.  
J'aime m'arrêter à la terrasse des cafés pour  
Observer le ballet des serveurs.  
J'aime écouter dans le métro les conversations  
Des jeunes filles qui racontent la soirée d'avant.  
J'aime voir les jambes nues tout le long de l'été.  
Cet art de  vivre qu'aucune autre ville ne connaît  
mieux que Paris.  
Et que personne n'a mieux chanté que Villon et Aragon  
Ou cette jeune fille croisée boulevard Richard-Lenoir  
qui s'est exclamée : "Je me suis cassé le talon mais je m'en  
fous si c'est à Paris."  
Me voilà dans cette baignoire à lire, cette fois,  
Paris est une fête d'Hemingway  
Tout en me disant qu'elle le sera toujours quoi qu'il arrive.  

Dany Laferrière  


